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LES ELECTIONS lion e un commis, tous en perma­
nence.

Le coût sera distribué égale­
ment entne la municipalité, le gou 
vernement manitobain et la Rocke 
feller Foundation.

Ainsi le Manitoba suit dans les 
traces du Québec, de la Saskat­
chewan et de la Colombie Britan­
nique, trois provinces qui ont dé­
jà des Unités Sanitaires de Com-

tager également les frais de main­
tien.«; LES BLESSURES 

Cicatrisent
O. N. TR1COCHBІР

Cependant, d’après la résolu­
tion Spender, la municipalité ne 
payerait que le tiers. Les deux 
autres parties reviendraient au 

gouvernement fédéral et au gou- 
vernemen Dde la province. Les 
promoteurs de l’Unité Sanitaire 
de Comté sont d’avis que, règle 
générale, la municipalité rurale 
n’est pas en état de payer cinquan­
te pour cent du maintien d’une 
Unité San-iaire de Comté.

- VARIETES “Blessures sur jambes, ulcères de­
puis des mois que- médecins ne 
peuvent soulager. “Sootha-Salva”, 
les finit dans quelques jours, dit 
Jules Simard. Sootha-Salva finit 
bobos, ulcères, dons, eczema, 
comme par enchantement. De­
mandez à votre pharmacien.

1
Le terme de la neuvième assemblée législative est 

échu. I.’administration Baxter se présentera devant le peu­
ple le 19 juin prochain pour être jugée. Par sdn vote l’élec- 
torât lui accordera un nouveau terme ou la répudiera sui­
vant que le choix des candidats du gouvernement àura été 
plus ou moins populaire, que l’organisation politique aura 
été meilleure dans un camp que dans l’autre, suivant que 
les mécontentements personnels auront augmenté ou di­
minué.

-L’OUVRIER AMERICAIN
très, ingénieurs et même direc­
teurs. Mais ce qui est vrai, c’eat 

ne l’usme américaine, dans son 
développement, manque 

d’âme, M. Pierre Audiat, dans 
l’excellent périodâpie parisien 
“Excelsior”, a écrit que l’âme de 
celui qui dirige la factory s'épar­
pille en passant à travers les mul­
tiples rouages de la machinerie. 
C’est là en effet le point faiMe du 
système. Comme l’a dédaré jus­

tement un économiste, "entre 
l'idée directrice d’un Ford et les 
conditions de travajl de l’ouvrier 
qui prend sur le convoyeur les 
pièces qui détient, il y a tant de 
distance qtte, de la pensée maîtres 
se du grand industriel, il 
plus grand’chose”. En somme, 
l’Amérique n’a pas encore trouvé 
fa solution idéale qui doit mettre 
en jeu, dans un travail librement 
consenti, avec les forces et capa­
cités technique de l’ouvrier 
forces internes et spirituelles.

George Nestler Tricoche.

—II—
Le principe de la division du 

travail, tel qu’il est pratiqué aux 
Etats-Unis, a soulevé des criti­
ques, en Europe surtout: on a 
dit que fa répétition constante 
d’un même mouvement doit ten­
dre à l’abrutissement de l’ouvrier. 
Toutefois les frais ne justifient 
pas du tout ce pessimisme. D’une 
part—et ceci s’accorde avec les 
remarques d'on enquêteur fran­
çais, M. Dtftrreuil—le working­
man, par la force des choses, finit 
pas s’intéresser à- son rôle, quel­
que infime qu’il soit, dans la pro­
duction, "absolument comme le 
conducteur de voiture éprouve 

une joie Sans cesse renouvelée à 
entendre son moteur tourner sur 
un rythme sûr”. Et il est d'autant 
plus loin de se sentir amoindri par 
sa besogne limitée, qu'il vit dans 
une atmosphère démocratique, 
absolument différente de Celle 
des ateliers européens, et qui met 
de plain pied ouvriers, contremai-
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Ce système, appuyé par plu­
sieurs sociétés agricoles,’ est le 
choix unanime des hygiénistes. 
Ceux-ci déclarent que c’est le seul 
moyen efficace connu de donner 
aux campagnes la protection dont 
les grandes villes jouissen depuis 
plusieurs années avec leurs dis­
pendieux bureaux d’hygiène.

Depuis plusieurs années les of­
ficiers d’hygiène ont compris que 
la régie de la sanitation rurale 
était tout à fait inadéquate. Les 
grands centres canadiens ont ré­
duit la fièvre typhoïde, la diphté­
rie, la mortalité infantile et tes 
autres fléaux qui menacent la vie 
et la santé jusqu’au point qu’au- 
jound’hui la ville est plus sanitai­
re que la campagne. Les districts 
ruraux n’ont pas tenu tête aux 
villes, parce que leur population, 
nécessairement plus rare, n’a pas 
pu fournir te coût élevé d’une sa­
nitation efficace. Les oiffeiers mé­
dicaux d'hygiène, travaillant à 
temps perdu, n’ont pas su se ren­
dre maîtres de la situation.

Il y a quelques années, la pro­
vince de Québec montra b voie 
vers la solution du problème. Une 
Unité Sanitaire, ju même genre 
que relie qu’on est à établir ac­
tuellement dans le district de 
Saint-Jacques au Manitoba, fut 
organisée, en Deux ans on avait 
ainsi sauvé de deux à trois cents 
vies.

m: -
d’un village d’après l’apparence 
du parc des touristes. En quelle 
condition est le vôtre?
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On conserve un bon souvenirLa province rentre dans la tourmente électorale pour 
la dixième fois depuis la Confédération. Cette lutte élec­
torale sera conduite comme les précédentes, avec la même 
tactique : l’opposition blâme le parti au pouvoir pour sa 
mauvaise administration des fonds publics, ses extrava­
gances et les lois néfastes adoptées depuis l’élection précé­
dente ; l’administration sortant de charge s’évertue à mon­
trer tout le bien qu’elle a accompli depuis qu’elle a en main 
les rênes du pouvoir, tout le mal qu’elle a réparé et qui é- 
tait dû au parti qui l’a précédée.

Au cours de la présente campagne électorale on par­
lera de diminution ou augmentation de la dette publique, 

__Г du développement des ressources naturelles, de la Loi des 
Liqueurs, de la police provinciale, de la loi des Pensions 
aux Vieillards et aux mères en besoin, etc.

Il est cependant une question que l’on néglige tou­
jours de parler, c’est celle de l’Education. Le gouvernement 
a promis la nomination d’une commission pour faire une 
enquête sur l’éducation dans notre province. L’élétnent 
français avait la promesse d’y être bien représenté et déjà, 
dans certains milieux on faisait miroiter les nombreux re­
maniements que cette commission suggérerait et dont plu­
sieurs amélioreraient le sort des enfants de langue fran­
çaise dans cette province.

Cette commission n’a pas encore été nommée et nous 
nous demandons si elle le sera jamais. Comme cette me­
sure était offerte en réponse à ceux qui reprochaient au 
gouvernement actuel d’avoir abrogé le règlement 32 et 
qu’elle n’a pas encore vu le jour, il sera important dé con­
naître l’opinion des candidats de langue française qui sup­
portent le gouvernement, sur cette question.

Il est de coûtume pour les candidats de remercier les 
délégués de l’honneur qu’ils leur font en plaçant en eux 

" leur confiance. Cet honneur comporte bien des responsabi­
lités, particulièrement pour, les ca.nd.yal5 .deJangUeJran- 
çaise qui ont à surveiller les intérêts d’une minorité trop 
souvent négligée.

L’électorat du comté de Madawaska, comme celui des 
autÿes comtés de langue française, doit dans la présente 
lutte donner son support à ceux des candidats qui pour­
ront le mieux travailler dans l’intérêt de la race qu’il repré­
senteront lorsque élus. Pour celà il faut savoir écouter .les 
orateurs, constater leur franchise ou découvrir leur hypo­
crisie.
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confiance en votis tbut le sérieux 
qu'ils ont droit d’attendre dans 
la position très sérieuse que vous 
voulez continuer à remplir.

-1 Côte du 
PacifiqueLes élections provinciales au­

ront lieu le 19 juin.

La nouvelle est maintenant of­
ficielle.

Soit dit sans malice, un peu 
avec regret, mais pour le bien de 
tous et l’honneur de notre "repré­
sentation.

rrtOUT le charme d'un voy Dawson par la fameuse route 
JL age par les scènes pitto- de *98 pour le Klondike. Set-Une controverse devient fécon­

de quand deux intelligences se 
heurtent, non deux caractères.

Le gouvernement vient d'en­
treprendre la construction et la 
réparation des routes du comté.

D'H au jour d’élection il y 
ra activité sur nas routes.Les“élé- 
phants” dit-on ee promèneront 
pour annoncer la venue du cirque.

traques des mers abritées joint vice hebdomadaire de Van­
na luxe de la nouvelle flotte couver et Prince Rupert pour 
du Canadlm National pour Skagway, avec arrêts à Ketthi- 
l’Aladta.

Aujourd’hui la province de 
Qu&réc compte dix-sept Unités 
Sanitaires de Comté et bientôt 
elle en aura vingt-cinq.

Le coût d’une Unité, d’après le 
budget du district Saint-Jacques, 
est de $10,000. Le district Saint- 
Jacques fournira $3,333.34, la 
Rockefeller Foundation $2,500.00 
et le gouvernement provincial $4,- 
166.66. La Rockefeller Founda­
tion apportera son secours finan­
cier pendant trois ans, diminuant 
son octroi (14m tiers chaque an­
née. La quatrième année verre la 
municipalité et la province se par-

Le conseil de ville s’est divisé, 
et le maire a eu à donner son vote, 
la semaine dernière, sur une ques­
tion de trottoirs.

kan, Wrangell et Juneau.im­
pies géants; glaciers énormes, 
entre autres le grand glacier

Passages réduits tout l'été. Arrêt 
au Parc National jasper dans les 

mouvant Taku; étranges mâts Rôdeuses Canadiennes et à Mi-Mauvais signe! Une maison di­
visée contre elle-même.... périra.

Le comité d’électricité s’est at­
taché les services d’un expert- 
aviseur : M. Robert England.

(Mao. A Skagway, raccorde- ^ Дщ, ц région boisée pnrsc- 
pour le Lac Atlin et mée de lacs 1 l'est de Winnipeg.

Poor plus amples informations s’adresser à
votre agent de gare du Canadien National.

C’est regrettable que ce travail 
bit-pas été entrepris il y a un

mois passé.

Ce n’est pas de nos affaires, si 
ça fait mieux l’affaire du gouver­
nement.
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Heureux l’homme qui peut 
mettre au service de ses concito- 

On dit que les bootleggers sont yens, d’une façon gratuite et dé- 
au désespoir. Leur marchandise «intéressée, ses talents et son ha- 
n’aura guère de vogue au cours bileté ! 
de 4a présente campagne électora­
le. Les comités conservateurs on —

SÿStrs S£r4 SS te «mnitoba et
quatre ans.

PASSIM.

Achetez un Six, très-bien
mais assurez-vous

“Ecoutez les orateurs avec attention et votez selon 
votre conscience” disait récemment le maire de la ville 
d’Edmundston. LES UNITES SANI­

TAIRES DE COMTEVoilà un conseil très sage basé sur l’expérience des 
années qui enseigne que les promesses électorales ne va­
lent qu’au temps où on les fait et ne durent que le temps 
que durent les roses....

Parlant de comité, il n’y a pas 
qu’à Toronto qu’on écrit le Pa­
risian French. A Edmundston on 
peut voir l’affiche suivante, écri­
te en grosses lettres bleues, s’il 
vous plaît :“Gouvernement Cham­
bres de le Cammittée.” ,

Voilà qui montre bien les des­
sous de ce comité, le sérieux de 
ceux qui se dissimulent derrière 
des candidats de peu de respect 
’que l’on porte à notre langue en 
certains milieux.

Les candidats du gouvernement 
par respect pour la population 
dont Me sollicitent les suffrages, 
doivent -faire disparaître ce pla­
card.

à la
En ligne avec le Québec, la Sas­

katchewan et la Colombie Bri­
tannique dans le combat contre 
la maladie.

RT
B. que ce soit un 

Snper-Six
Gaspard BOUCHER.
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VIES RURALES
PERES DE FAMILLE 

Notre Certificat Spécial Familial Pour rendre la campagne aussi 
sanitaire que la ville.

Une autre province, le Manito­
ba, est au point de mettre à l’es­
sai te système des Unités Sani­
taires de Coiptè comme sauvegar­
de de la santé ru: ale. Récemment 
ce mouvement a pris une impor­
tance nationale quand le député 
H. E. Spenser a proposé une réso­
lution demandant au gouverne­
ment fédéral de considérer la sub­
vention j|es Unies Sanitaires de 
comté pair l’Etat. La résolution 
fut adoptée sens vote.

Maintenant on annonce l’éta­
blissement prochain dans le dis­
trict Saint-Jacques, au Manitoba, 
d’une Unité Sanitaire de Comté— 
un bureau d’hygiène composé d’un 
directeur médical, uirr gande- 
malade, un inspecteur de sanita-

Vous permet d’administrer vos biens 
“même après votre mort”.

Vous avez su amasser; vos enfants sauront-ils conserver?
xi
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L’Essex Challenger est un Super-Six. Grâce à son principe breveté, 
la capacité du type 6-cylindres peut atteindre sa limite extrême. Ce 
même principe assure un rendement et une souplesse qui sont le 
fait exclusif de ГEssex Challenger. Voilx pourquoi nous disons 
— et un nombre croissant d’acheteurs nous font écho: “non pas 
simplement un Six, mais un Super-Six”.

Le Nouvel Essex Challenger donne un rendement Etonnant
L’Essex doit son rendement au parfait qutlité. Il y a un gracieux volant à tri- 
équilibre de son moteur et à la répar- pie rais, et le tableau aux internments 
tition de sa puissance. Il a quatre pis- comporte le démarreur, la jauge éjec­
tons à anneaux d’aluminium, balancés trique à essence et à l’huile ainsi que 
avec l’arbre de.démart ~ 
un arbre de
brayage et les jointe universels et 
balancier Lancheeter assurant souples­
se dans les changements de vitesse.

Recommandabilité et sécurité

BSI
PROFITEZ DE NOS MUIONS

!

FAMILLE RENTIERE
Ш$$La caisse électorale doit être 

suffisamment 'bien remplie poirr 
se payer un bon traducteur.

Le député du bas du comté re­
vient devant le peuple en jouant 
la comédie.

MEME AVANT 10 ANS il
ІЩї

%F ce qu'il y a de plus parfait en fait de

ggi
' RENTES VIAGERES

$CAISSE NATIONALE D’ECONOMIE 
SS St-Jacques, Ouest

Montréal WALTER HOGG, 
Edmundston, N.-B

44
De grace, M. Violette, mettez 

de coté le "minetrd" et-montrez 
aux partisans qui mettent leur

Renseignements
Gratuits.

Wk

oe démarrage et le volant; le motomètre. 
conduite balancé avec l’emCREME A LA GLACE Ce modèle est l’Eesex le plus beau et 

donnant le meilleur rendement qui ait 
jamais été construit. П détient quantité 
de records, établis durant la 
du concours continent»!. Voyez-le et

<r&fl

— condtrisei-le. Vous n’aurez pas besoin 
L’empattement prolongé, les pneus d’autre preuve pour vous démonte* 

plus larges et la suspension brevetés à que ce n’est pas simplement un Six, 
ressorts font de l’Eesex l’auto le mieux mais un Super-Six. 
adaptable à la route. Grande vitesse et

w* BelzileI

I L

■ :s Les Enfants En RaffoUent
PARCE QU’ELLE EST

PURE, SANITAIRE, DELICIEUSE
Fabriquée dans nos laboratoires moder­
nes et hygiéniques la Crème à la Glace 
“Belzile” se recommande à tous par sa 
pureté et son bon goût." Différentes es- 

: vanille, fraise, érable, cerise, etc.

Courses de

"

7 à (QOC
de l’action positive des freins aux

Щ ^4 ■écurité deviennent
. -

Windsor, taxes en plus.

modèle de gardo-boteet'de lam-
pas. Le capitonnage set de la meilleure sans coût surnuméraire.

F. A B.
L -ÂSS O-o-o-h ! 
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—Cest presque position so­
ciale de nos Jours, de parler fran­
çais à la perfection.:—J. Novicow.
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